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COMPTE RENDU DE LA SIXIÈME  

RÉUNION EN LIGNE DU CERCAPHI 
 

 

Lundi 21juin 2021 

 
La sixième réunion en ligne du Cercle Camerounais de Philosophie 

(CERCAPHI) s’est déroulée le lundi 21 juin 2021 par visioconférence de 

17h00 à 19h00. 
 
L’ordre du jour a porté sur huit points :  

- l’ouverture de la salle de réunion du Prof Émile Kenmogne et 
communication du lien de connexion ; 

- l’accueil des participants et le test de fiabilité des lignes ; 
- la présentation des participants connectés ; 
- la communication du Prof Roger Mondoué de l’université de Dschang, 

sur le thème « Comment penser le monde actuel : introduction à 
une philosophie de la glocalisation » ; 

- le mot synthétique du Prof Émile Kenmogne, modérateur, sur le 

contenu de la communication ; 
- la discussion ; 

- les informations sur la vie du CERCAPHI par le Secrétaire Général ; 
- le mot de clôture du Président du CERCAPHI, le Prof E. Njoh Mouelle. 

 

Après l’ouverture de la salle virtuelle de réunion à 16h00, le Prof. Émile 
Kenmogne, en sa qualité de Secrétaire Général du CERCAPHI, a accueilli les 

participants qui se sont connectés à partir du lien de connexion reçu dans le 
forum WhatsApp du CERCAPHI, www.cercaphi.org . Par la suite, il a donné 
la parole aux nouveaux participants pour qu’ils se présentent. Pour cette 

sixième réunion virtuelle, on a enregistré la présence de cinquante un (51) 
participants provenant de plusieurs pays d’Afrique, d’Europe et d’Amérique 
du Nord. 

 
S’agissant du quatrième point, qui marque la dernière intervention 

dans le cadre du programme « Arrêt sur travaux ! », le Prof Émile 
Kenmogne, modérateur de la conférence du Prof Roger Mondoué, a donné la 
parole à ce dernier pour qu’il expose l’axe spécifique de ses travaux à travers 
une communication sur le thème : « Comment penser le monde actuel : 
introduction à une philosophie de la glocalisation ».  

 

http://www.cercaphi.org/
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De l’intervention du Prof Roger Mondoué, on retient que le concept de 
« glocalisation » est une philosophie du développement et de l’émancipation 

des peuples qui subissent encore le diktat du Grand Capital ou de la finance 
mondiale. Ce concept, qui englobe trois pôles en interaction à savoir la 

« philosophie politique », l’« épistémo-logique » et l’« économie sociale et 
solidaire », vise à terme la « déconnexion » des peuples paupérisés d’un 
« global englobant et destructeur » de leurs identités. Dans cette 

« glocalisation » où le local et le global se compénètrent, l’idéal recherché est 
l’avènement d’un monde multipolaire sous-tendu par une solidarité intra et 
trans-nationale, l’inter, la pluri et la trans-disciplinarité, l’égalité et la justice 

sociales, l’éco-éthique. Pour ne plus subir les affres de la mondialisation 
néolibérale, les États africains devraient, d’après le conférencier, emprunter 

la voie de l’économie sociale et solidaire dont le modèle est la coopérative. 
L’économie sociale et solidaire, en tant que réponse stratégique à la 
fragmentation du monde induite par l’économie néolibérale, veut abolir les 

dualités centre/périphérie, pays riches/pays pauvres, pays développés/pays 
sous-développés, etc. 

 
Cet exposé qui a aussi couvert les cinquième et sixième points de 

l’ordre du jour a donné lieu à un débat franc, assorti de contributions riches 

et intéressantes. Nous avons enregistré les interventions des Professeurs 
Dia Mbwangi Diafwila, Jacques Chatué, Mbih Jérome Tosam, Emmanuel 
Malolo Dissakè, Émile Kenmogne ; du Dr Denis Mbessa ; de Messieurs 

Guillaume-Henri Ngnépi, Djia Voltaire, Benn’listone Ngoulou Lacka, 
Silgebert Moffo et Apollinaire Loumgue.  

 
Les questions et les échanges ont porté sur les aspects tels que : 1) les 

conditions de la mise en pratique de la « glocalisation » dans un 

environnement où le rapport de force est favorable aux pays riches 
industrialisés ; 2) la réelle différence entre la « glocalisation », la 
mondialisation et l’occidentalisation ; 3) l’opérationnalité du concept de 

« glocalisation » par rapport à la situation actuelle de l’Afrique ; 4) 
l’impossible destruction de la dualité centre/périphérie ; 5) la facticité du 

rapprochement entre le local et le global ; 6) l’association problématique 
entre l’épistémologie, le marxisme et l’économie sociale et solidaire ; 7) la 
nécessité pour les philosophes de s’approprier la science économique ; 8) les 

moyens dont disposent le local pour faire face à la logique darwinienne du 
système mondial, etc., etc. 

 
Les discussions et les contributions autour de la « philosophie de la 

glocalisation » ont permis au Prof Roger Mondoué de repréciser sa pensée 

sur certains points. La « glocalisation » est d’abord une utopie, une 
philosophie en devenir qui doit permettre de « se développer par le bas en 
Afrique ». Elle vise à cet effet l’établissement d’un nouvel équilibre entre le 

local et le global à travers une dynamique gagnant-gagnant adossée sur le 
modèle économique social et solidaire (ESS). L’opérationnalisation de cette 

philosophie passe ensuite par la constitution d’un bloc unitaire et compact à 
même de renverser le statu quo et l’ordre mondial qu’impose le Centre à la 
Périphérie. La « glocalisation » n’est enfin pas une philosophie qui débouche 
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sur l’autarcie, mais une prise en charge de soi-même à partir de ce qu’on est 
dans une sorte de « localisation du global » et de « globalisation du local ». 

 
Prenant la dernière parole sur la communication du Prof Roger 

Mondoué, le Président du CERCAPHI, le Prof Njoh Mouelle, a tenu à 
féliciter le conférencier du jour pour l’intérêt porté par lui sur l’aspect 
pragmatique de sa pensée philosophique. Ensuite il a tenu à apporter des 

clarifications sur l’origine du concept de “glocalisation”. Ce concept 
trouverait son origine dans la traduction en anglais du concept japonais 

dochakuka, un concept qui désigne les techniques pour cultiver la terre en 
s’adaptant aux conditions locales. C’est vers les années 1990 que le 
sociologue britannique Roland Robertson l’a introduit dans le vocabulaire 

anglais en tant que “glocalization”. En fait, a poursuivi le Prof Njoh Mouelle, 
la glocalisation est la forme adoptée par le capitalisme afin d’intégrer la 

diversité culturelle, une sorte de « réfraction des ondes globales à travers le 
local ». L’exemple pris sur les pratiques de l’entreprise multinationale Mc 
Donald illustre cette idée dans le domaine du fast food. Ce principe de 

glocalisation est utilisé par Mc Donald quand il offre des mets inspirés du 
lieu où il est installé (le Local), tout en restant une multinationale, c’est-à-

dire une structure du Global.  
 
Après ce rappel, le Prof Njoh Mouelle a attiré l’attention des 

participants et en particulier celle du conférencier sur l’idée selon laquelle il 
faudrait que le local soit suffisamment fort pour devenir un pôle d’influence 

et que le monde multipolaire se fondant sur l’importance du Local 
supposerait que ledit Local soit à même de lancer sur le marché mondial 
une quantité significative de produits capables de concurrencer les produits 

d’origine du Global qui lui, demeure capable de concurrencer les produits 
du Local sur son propre sol; á moins que le Local ne songe à se transformer 
en autarcie, ce que le conférencier a écarté. La loi du marché, les rapports 

de forces, la multitude infinie des espaces locaux, face au nombre 
relativement limité des grandes puissances, imposent qu’on se fonde, non 

pas sur l’éparpillement du local, mais sur sa capacité de regroupement et 
d’organisation de la production. 

 

Pour ce qui est du septième point relatif aux informations sur la vie 
du CERCAPHI, le Prof Émile Kenmogne, en sa qualité de Secrétaire 

Général, a fait quelques annonces pratiques : 
 
1/- La conférence du Prof Roger Mondoué marque la fin du 

programme « Arrêt sur travaux ! ». Il demande à cet égard aux conférenciers 
qui n’ont pas encore remis leurs textes dans le cadre de ce programme de le 
faire avant au plus tard le 31 août 2021 en vue de la poursuite du 

processus de publication du livre Philosophes du Cameroun, vol.2. Passé ce 
dernier délai, ces textes ne seront plus sollicités par le CERCAPHI. Dans le 

même ordre d’idées, le Prof Émile Kenmogne a fait savoir qu’il mettra à la 
disposition des chercheurs devant rédiger la biobibliographie des 
conférenciers un canevas dans le but d’uniformiser leurs présentations dans 

le livre. 
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2/- Les « Nouvelles Conférences Internationales en Ligne du 

Cercaphi », qui auront lieu tous les premiers lundi du mois, de 17h00 à 
19h00, commencent le 05 juillet 2021 avec la conférence inaugurale du 
Prof Njoh Mouelle sur le thème : « Que faire pour empêcher les mauvais 
usages de l’intelligence artificielle ? »  

 

En attendant d’autres propositions libres dans l’optique d’un 
programme annuel complet, l’ordre des interventions mensuelles est 
provisoirement le suivant :  

 

N° DATE THEME INTERVENANT MODERATEUR 

1 05/07/21 Que faire pour empêcher 
les mauvais usages de 
l’intelligence artificielle ? 

Ebénézer Njoh 
Mouelle 

Dia Mbwangi 
Diafwila 

2 02/08/21 L’intérêt de la pensée de 
Jürgen Habermas pour 
l’Afrique actuelle 

Khare Diouf Ebénézer Njoh 

Mouelle 

3 06/09/21 Le phénomène 
philosophique Kwamé 
Nkrumah  

Dia Mbwangi 
Diafwila 

Jacob Nyoyo 

4 04/10/21 Decolonizing African 
Philosophy of medicine 

Mbih Jerome 
Tozam 

Jacques Chatue 

5 01/11/21 Parcours et projet pour la 
science. 

Robert Ekwa Émile  
Kenmogne 

6 06/12/21 Ubuntu as the basis of 
Human flourishing amidst 
Crises 

Valentine 
Ngalim 

Banfegha 

Emmanuel 
Malolo Dissakè 

7 03/01/22 La “force vitale” dans la 
controverse des 
rationalités 
thérapeutiques  

Émile 

Kenmogne 

Guillaume-

Henri Ngnépi 

8 07/02/22 A préciser Jacques 
Chatue 

Charles Romain 
Mbele 

9 07/03/22  
 

  

10 04/04/22  
 

  

11 02/05/22  
 

  

12 06/06/22  
 

  

 
Le présent tableau provisoire sera consolidé en fonction des 

observations, des nouvelles propositions de thèmes et des contributions 

statutaires symboliques ou de soutien au fonctionnement du CERCAPHI. 
 

 



Page 5 sur 5 
 

3/- Le SG/CERCAPHI a rappelé le besoin de contribution statutaire 
symbolique de 12.000 Francs CFA par an qui donne le statut de membre 

du CERCAPHI. Ceux qui se sont déjà acquitté de cette contribution sont 
priés de fournir une photo numérique de profil et une autobiographie de 

1000 caractères qui seront affichées dans l’espace réservé aux membres et 
à l’équipe du CERCAPHI sur le site www.cercaphi.org   

 

En guise de mot de clôture, le président du CERCAPHI a remercié le 
Prof Roger Mondoué pour la présentation de ses idées philosophiques ; il a 
également remercié l’ensemble des conférenciers qui ont contribué à la 

tenue et au succès du programme « Arrêt sur travaux ! » depuis les 
conférences en présentiel du Centre culturel camerounais, en 2019. Après 

ces mots de remerciements, le Prof Njoh Mouelle a donné rendez-vous aux 
participants le 5 juillet 2021 dès 16h pour le lancement des « Nouvelles 
Conférences Internationales en Ligne du Cercaphi ».  

 
 

Yaoundé, le 26 juin 2021 

Le Chargé du Compte-rendu 
 
Dr. William Fulbert YOGNO TABEKO  
Université de Maroua 

Le SG / CERCAPHI 

 
Prof Emile KENMOGNE 

Chef du Département de Philosophie 
Université de Yaoundé 1 

 

http://www.cercaphi.org/

